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Front pionnier

Le front pionnier peut se dÃ©finir comme une forme spatiale tÃ©moignant d'un processus d'appropriation de  nouveaux territoires,

considÃ©rÃ©s comme un milieu vierge de toute trace de Â« civilisation Â» moderne.  L'action principale, symbolique, mais pas

univoque est celle des dÃ©frichements et des feux opÃ©rÃ©s dans des savanes ou des forÃªts. Ces dÃ©frichements s'opÃ¨rent en

mÃªme temps que la crÃ©ation de pistes,  et que la construction de points de peuplement permanents .

La nÃ©gation de la lÃ©gitimitÃ© ou de l'antÃ©rioritÃ© de l'occupation  d'autres peuples que ceux liÃ©s Ã  la vague pionniÃ¨re

constitue la seconde caractÃ©ristique des mouvements pionniers. Il en fut ainsi dans l'Ouest amÃ©ricain, du temps oÃ¹ les colons du

Far West s'appropriaient les terres Â« vierges Â». Ce n'est que rÃ©cemment, en  Amazonie, que fut rÃ©vÃ©lÃ©e la pedra preta (Â«

roche noire Â») ; un inselberg  recouvert de gravures amÃ©rindiennes dans la rÃ©gion du front pionnier d'Alta Floresta (nord du Mato

Grosso - BrÃ©sil). 

 La dÃ©finition du front pionnier  comme intÃ©gration de terres supposÃ©es vierges et dÃ©signÃ©es comme telles,   fut

Ã©laborÃ©e par une sÃ©rie d'articles de l'historien et sociologue J. F. Turner de 1893 Ã  1918. Dans les annÃ©es 1930, les

gÃ©ographes amÃ©ricains ont adaptÃ© les idÃ©es de J.F. Turner,  notamment I. Bowman, qui, en 1931 Ã©nonce le terme de

frange Â« pionniÃ¨re Â» ( fringe of settlement ) et dÃ©crit les diffÃ©rentes zones de peuplement Ã  travers tout le globe. A l'orÃ©e

des annÃ©es 1930, I. Bowman estime Ã  plus de 40 000 Km le linÃ©aire de fronts pionniers. Avec un tel chiffre, l'auteur s'interroge

sur les conditions des dÃ©frichements et les atouts pour les sociÃ©tÃ©s de possÃ©der de tels territoires. Durant ces annÃ©es, le

mouvement pionnier croise celui du scientisme. La frange pionniÃ¨re devient un lieu d'expÃ©riences agricoles.  Par ses techniques

modernes, l'Homme conquiert son environnement, notamment par de nouveaux procÃ©dÃ©s d'irrigation et par la mÃ©canisation du

matÃ©riel agricole. Un an aprÃ¨s la parution de l'ouvrage d'I. Bowman, en 1932, A. Demangeon, intÃ¨gre cette nouvelle rÃ©alitÃ© 

du Â« front pionnier Â» dans la gÃ©ographie franÃ§aise.  Ce terme important de la gÃ©ographie anglo-saxonne a subi, dans son

importation en France, quelques Ã©dulcorations. Ce n'est qu'en 1952, avec la publication de la thÃ¨se de P. Monbeig, que le concept

de front pionnier retrouve un nouvel attrait en gÃ©ographie.

Le concept de front pionnier est le produit de tout un parcours oÃ¹ se mÃªlent politiques d'extension des peuplements dans les pays

neufs et considÃ©rations scientifiques . La conquÃªte de l'ouest amÃ©ricain Ã  la fin du XIXÃ¨me siÃ¨cle conduit Ã  la naissance du

terme de frontier pour dÃ©crire et analyser ces phÃ©nomÃ¨nes pionniers. Cette frontier de J. F. Turner qui se dÃ©place dans le

temps, crÃ©e une zone de peuplement oÃ¹ tout phÃ©nomÃ¨ne agÃ®t avec rapiditÃ© et grande ampleur. L'exemple des villes du

Far-West, ces villes champignons, avec une dÃ©mographie explosive et un bÃ¢ti urbain  en pleine croissance, est typique du

processus de conquÃªte. La mise en valeur d'un territoire, avec une logique d'exploitation en relation avec les transports et dirigÃ©e

vers une mÃ©tropole lointaine, intÃ¨gre cet espace neuf au sein de la nation. Le  problÃ¨me de la terre, de son statut juridique,  est

surtout dÃ©veloppÃ© par P. Monbeig. Il met en scÃ¨ne le rÃ´le primordial de certains acteurs - les grillons - dans la crÃ©ation et la

lÃ©galisation de vastes domaines fonciers dans le sud du BrÃ©sil. Cette monographie rÃ©gionale d'un espace pionnier met en

Ã©vidence le rÃ´le de certaines productions (cafÃ©, coton ...) dans la crÃ©ation d'un vaste systÃ¨me de dÃ©veloppement

Ã©conomique liÃ© Ã  l'Ã©mergence d'une classe moyenne. Le milieu n'explique pas tout, l'Ã©tat d'esprit, la sociologie de tout un

groupe y participe Ã©galement.  Le rÃ´le du politique est Ã©galement primordial, le front pionnier peut possÃ©der une finalitÃ©

gÃ©opolitique : abaisser les tensions agraires et faire l'Ã©conomie d'une rÃ©forme agraire tout en intÃ©grant des pans entiers du

territoire.

Le front pionnier peut se lire comme un processus par Ã©tapes. La spÃ©culation fonciÃ¨re et la lÃ©galisation des terres

appropriÃ©es constituent la premiÃ¨re valorisation de cet espace, sans aucune transformation rÃ©elle. Puis le double phÃ©nomÃ¨ne

d'humanisation et de spatialisation prend place. Des pistes de part et d'autre d'un axe majeur de pÃ©nÃ©tration vers ces nouvelles

contrÃ©es et la naissance de tout un semis de lieux d'implantation Ã©bauchent une premiÃ¨re mise en espace. Le renforcement de

certains axes et pÃ´les, la disparition d'autres affinent cette logique. Cet affinage spatial permet la structuration de la rÃ©gion

pionniÃ¨re. Les nombreux dÃ©frichements participent Ã  la transformation d'un milieu ressource en un espace agricole plus ou moins

performant. Cette mise en valeur rapide est le plus souvent incomplÃ¨te et laisse de cÃ´te de nombreux Ã®lots ainsi prÃ©servÃ©s.

Les Ã©tapes suivantes renforcent cette anthropisation et spatialisation sur place, tout en dÃ©plaÃ§ant le front principal toujours plus

en amont. Un marqueur de cette fuite en avant du front pionnier est le dÃ©placement des scieries. Ces Ã©tapes s'observent

parfaitement dans le nord de l'Ã©tat du Mato Grosso (centre ouest du BrÃ©sil).
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   Produit d'un lieu et d'un projet, le front pionnier associe Ã  une dynamique spatiale un systÃ¨me d'acteurs variÃ©s. Il peut

correspondre Ã  un amÃ©nagement collectif, soit organisÃ© par une autoritÃ© (projet politique) soit rÃ©sultant des actions

convergentes d'intÃ©rÃªts individuels.

A travers diffÃ©rents lieux du BrÃ©sil, divers types de fronts pionniers coexistent. Les projets et rÃ©alisations de colonisation

publiques se caractÃ©risent par une succession de petits lots et un grand nombre de petits colons, alors que les colonisations

privÃ©es privilÃ©gient les grandes exploitations agricoles (grand culture ou Ã©levage extensif) intÃ©grÃ©es Ã  la mondialisation et

aux firmes agro-industrielles. NÃ©anmoins, ces deux formes ne doivent pas Ãªtre opposÃ©es totalement : des formes de

colonisations privÃ©es favorisent l'installation de petits paysans.

La derniÃ¨re forme de front pionnier est celle dit spontanÃ©e : Ã  la pÃ©riphÃ©rie des projets planifiÃ©s, une masse de pauvres - de

sans terres- s'installe dans l'espoir d'Ãªtre rÃ©gularisÃ© et de partager le rÃªve de l'Eldorado...Leur rÃªve peut alors prendre fin

rapidement et de faÃ§on tragique. Le front pionnier est Ã©galement une terre de violence, comme le fut le Far West de J. F. Turner,

et l'est le Paragominas (rÃ©gion Ã  la jonction des Ã©tats du Minas, Goas et du Para) au BrÃ©sil.

MÃªme si le BrÃ©sil mais Ã©galement les versants amazoniens des pays andins (PÃ©rou, Bolivie, Colombie, Venezuela) sont, par

leur surface, des fronts pionniers importants ; l'IndonÃ©sie avec ses masses de colons dÃ©placÃ©s (transmigration) est le premier

pays en termes de pionniers. Un autre front pionnier important est celui du vaste archipel de transformations en SibÃ©rie.  Ce front

pionnier s'intÃ¨gre dans les contraintes de l'immensitÃ© d'un Ã©tat continent : l'URSS puis la Russie. L'axe majeur de cet espace est

le cÃ©lÃ¨bre transsibÃ©rien, aidÃ© du BAM - BaÃ¯kal Amour Magistral. L'exploitation des ressources Ã©nergÃ©tiques et le

dÃ©veloppement des villes  constituent les Ã©lÃ©ments les plus marquants de la mise en valeur de ce territoire. Il Ã©tait aussi le

rÃ©sultat d'un programme politique coercitif avec des acteurs spÃ©cifiques : les prisonniers des goulags. A l'heure actuelle, le front

pionnier sibÃ©rien est en pleine recomposition et la dynamique rÃ©gressive y domine.
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